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se garder d'accorder une importance dé- 
des droits de la personne qui ne compromettent

aide à ceux qui en ont

"le gouvernement veutpersonne ;
mesurée aux violations

fondamentalement la prestation d'unepas 
besoin." 7

qui regarde l'Afrique du Sud, le gouvernement étudie d'autres mé-
de soutenir les institutions sociales, écono 

A ses yeux, il est toujours aussi impor- 
les dirigeants d'organisations poli-

Le voyage

En ce
nanismes pouvant permettre 
miques et politiques noires.
tant d’intensifier le dialogue avec

y compris le Congrès national africain (ANC).
février 1987 en Afrique

tiques noires, 
que le premier ministre Mulroney a effectué en

confinant àrencontré les dirigeants des paysoù il aaustrale,
1'Afrique du Sud, s'inscrivait dans le cadre de cette politique.

annoncé le 24 juin 1987 que le Canada avait rati-Enfin, M. Joe Clark a 
fié la Convention de l’ONU contre la torture, qu’il avait signée en août 
1986. Des modifications apportées au Code criminel du Canada et faisant 
de la torture, telle que la Convention la définit, 
de la loi canadienne, sont entrées en vigueur le 1er juin 1987.

un crime aux termes
8

Le débat parlementaire

parlementaires ont signalé plusieurs violations des 
afin d'exhorter le gouvernement à agir dans le ca- 

Des députés de tous les partis ont in-

A la Chambre, des
droits de la personne 
dre de sa politique extérieure. 
sisté sur 1'importance de continuer à exercer des pressions sur 1 Union

accords d'Helsinki. Selon plu-soviétique pour qu'elle se conforme aux 
sieurs intervenants, le Canada devrait, dans ses relations avec l'Union

droits fondamentauxsoviétique, dénoncer davantage les atteintes aux
liberté de religion et la difficulté pour les(par exemple, 1'absence de 

juifs d'émigrer). 9 On a toutefois accueilli favorablement la liberation

VI
 M

 
cr
wo
 v
i 

ro
 0

0 
co

VI
 C
T\
 oj


